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BULLETIN TECHNIQUE N° 1 27 25 FEVKIElî 1977 

le_chaî;ancon de la tige du colza colza 

La reprise de végétation du colza est amorcée et les premières captures du 
charançon des tiges du colza ont été enregistrées les 23 et 24 Février dans les dé- 
partements du Cher et de 1* Indre. Les sorties sont actuellement peu nombreuses et, 
s* il est trop tôt pour agir, il convient d*Ôtre vigilant. 

La culture devient sensible aux attaques du charançon de la tige à partir 
du stade du début de la montaison qui se caractérise d’abord par une reprise de la vé- 
gétation, l’apparition de jeunes feuilles, l’allongement du bourgeon terminal, les entre- 
noeuds sont ensuite visibles et l’on voit un étranglement vert clair à la base.des 
nouveaux pétioles : c’est la tige. 


Il convient donc dès maintenant de suivre attentivement les cultures en utili- 
sant une cuvette jaune. 


Nous rappelons que le principe dia piégeage des insectes du colza repose sur 
le fait que ces insectes sont attirés par la couleur jaune. Le piège utilisé est un 
bol ou un saladier en plastique jaune (le jaune des fleurs de colza) de 25 cm d’ouver- 
ture et de 10 cm de hauteur dans lequel on place un litre d’eau environ et une cuille- 
rée à soupe de mouillant (Teepol par exemple). Les insectes attirés par la cuvette tore*- 
bent dans l’eau et se noient. En période de gelée, il est necessaire d’ajouter un peu 
d’antigel. Le liquide du piège doit ôtre renouvelé périodiquement, 

La cuvette est fixée sur un piquet de telle sorte que sa hauteur soit facile- 
ment réglable pour que le fond de la cuvette se trouve constamment au niveau supérieur 
de la végétation. Il est important de choisir une parcelle bien exposée, se réchauffant 
rapidement, située à proximité d’anciens chajaps de colza, La cuvette sera placée dans le 
champ de colza à 10 mètres de la bordure exposée au vent dominant. Le relevé des captu- 
res est fait tous les matins avant neuf heures . Le piégeage doit titre poursuivi jusqu’au 
stade siliques bien développées. 

La capture de 10 charançons de la tige du colza dans une cuvette au cours d’une 
journée constitue le seuil d’alerte qui annonce un vol important dans les prochains 
jours si les conditions climatiques demeurent favorables au ravageur. Lorsque ce seuil 
d’alerte est atteint, l’agriculteur doit ttre vigilant et prtt à intervenir pour détruire 
ce vol important s’il y a lieu, 

A la suite des essais de traitements réalisés par le Service de la Protection 
des Végétaux, on considère qu’il faut capturer au moins 40 à 50 charançons en quelques 
jours pour déclencher la lutte chimique. 


Les matières actives homologuées pour la lutte contre le charançon de la tige 
sont les suivantes ; 


Pulvérisation Poudrage 


ENDOS ULFAN 

400 g/ha 

500 g/ha 

LINDANE 

300 g/ha 

400 g/ha 

li'ETHIDATHION 

300 g/ha 


PAIÎATHIONS 

300 g/ha 

400 g/ha 

TOXAPHENE et POLYCHLOIÎOC/JiPHANES 

4 000 g/ha 

5 000 g/ha 
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Les travaux du CETIOM (Centre Technique Interprofessionnel des Oléagineux 
Métropolitains) montrent qu*il est préférable d’utiliser les oléoparathions , le 
lindane huileux et le méthidathion. Il est conseillé do traiter pendant les heures 
chaudes de la journée. 

GiîOSSE ALTISE 

En l'absence de lutte chimique et en cas de populations larvaires importantes, 
l'apport d'azote sur la culture accélère la reprise de végétation et rend le colza 
moins sensible aux larves de la grosse altise. 


LA CLOQUE DU PECHETJ AIGRES FRUITIERS 

Les conditions climatiques sont actuellement favorables à un développement 
rapide de la végétation. 

Nous rappelons que la période de sensibilité à la cloque débute dès que le 
bourgeon à bois s 'allonge, légèrement, s'entrouvre, laissant apparaître, si on le re- 
garde par dessus, le point vert ou rougeâtre de la pr<2mière feuille ( stade B) pour se 
terminer avec l'étalement des premières feuilles. De nombreuses plantations ont at- 
teint:.l2 stade sensible^ et l'ont parfois dépassé. 

A la suite des pluies de ces derniers jours, le renouvellement , d'un traite- 
ment précoce est à envisager* Captafol, Caiptane, Ferbame, Thirame ou Zirame sont 
maintenant à prc*férer aux produits cupriques. Pour plus de détails, se reporter au 
bulletin du 4 Février, 


L'Ingénieur en Chef d'Agronomie 
Chef de la Circonscription phytosanitaire "CENTRE” 


G. BENAS 
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METHABENZTHIAZUROH (Tribunil - 2,5 Kg/ha) - 

En postlevéc, -on désherbage au Tribunil-, peut avoir lieu du début à la fin du 
tallage d'un blé en bon état. Il permet de détruire de nombreuses dicotylédones, en 
particulier lorsqu’elles sont jeiuios (gaillet résistant) et la plupart des graminées 
annuelles ; cependant, là dose devra 'ùtr -, augmentée pour le Vulpin (3 ka/ha') et les 
ray-grass (4 kg/ha) et en intervenant tôt (avant 2 feuilles des ray-grass et avant 2 
talles du vulpin). Il est insuffisant sur folles-avcincs. 

METHABENZTHIAZUROH + BROMOXY NI L + HCPF (Trinoxol triple - 5 kg/ha) - 

Herbicide voisin du précédent, son action est ajnéliorée contre le gaillet, 

METOXURON (Dosanex FL 8 l/ha Dosancx 8 kg/ha) - 

Il est bien supporté par une culture on bon état végétatif jusqu'à la fin 
tallage. Il a une bonne action sur agrostide , pgturins , vulpin et de nombreuses di- 
cotylédoncs (en particulier gaillet et matricaircs) . La destruction des folles-avoines 
et ray-grass est difficile et nécessite d'intervenir avant le tallage de ces graminées. 

Certaines variétés sont seîisibles : consulter la notice d'emploi. 

Une formulation granulée est disponible dès cotte année. Pour elle, une appli- 
cation plus précoce est conseillée ; dès le début tallage, 

METOXURON + MCFP (Bosater 8 l/ha) - 

La dose de Ketoxuron apportée par hectare avec cet herbicide représente un 
peu plus de la moitié de celle employée avec le Dosanex. Il s'ensuit qu'il n'est à 

recommander qu'en sol peu infesté en graminées. De nombreuses dicotylédones sont dé- 
truites. 


2°) - Produits spécifiques sui' folles-avoines : 

BENZOYLFROPETHYL (Suffix 20 - 5 l/ha) - 

Cettcmatière active n’a rocllsnent d'efficacité que sur folle-avoines 
le permet de combattre très efficacement. * 


qu' el- 


L'application doit a.voir lieu plus tôt qu'on ne le croit bien souvent (du re- 
dressement au stad<_ 2 noeuds de la culture). 

Il est nécessaire d'intervenir par temps "poussant” afin que la céréale puisse 
concurrencer l'adventice et compléter ainsi l'action du produit, 

DIFENZOQUAT (Avonge 5 l/ha) - 

Cette matière active est util?lsablc sur orge d'hiver et escourgeon pour détrui- 

re/a folle-avoine. L'application doit avoir lieu du début tallage à la montaison 
(2eme noeud). 


FLAMPRQP ISQPRQPYL (Barncn 5l/ha) - 

Ce produit est aussi utilisable sur orges d'hiver et escourgeon poiAr lutter 
contre la folle avoine : du redressement de la céréale au stade 1 noeud. 


3') - Produits strictement antidicotylédones : 
a) - pouvant être .appliqués dès le début tallage : 

COLORANTS MTRES - 

Il existe de nombreuses spécialités à base de colorants ni très (dNOC, DINOSEBE 
DINOTERBE), Celles-ci doivent être appliquées sur des adventices au stade plantule 
On préférera le DNOC ou le DINOTERBE au DINOSERBE lorsque les températures seront de 
l'ordre de 7 à 12°. Toutes sont utilisables sur les différentes espèces céréalières 
jusqu'à la fin tallage. 



PHYTOHORMOÎŒS 
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Il s*i^git en particulier du MCPP, utilisé seul ou associé le plus souvent à 
un herbicide de contact (colorant nitré, bromoxynil, ioxynil, etc ,,,) dans de nom- 
breuses spécialités. En général, ces herbicides peuvent ttre utilisés sur les diffé- 
rentes céréales d’hiver. 

Du fait de la présence de cette phytohormone, il convient d’intervenir sur 
dicotylédones en végétation active (températures supérieures à 8° - 10® et inférieures 
à 25°). 


- pouvant ^tre appliqué à partir du mi-tallage : 

Parmi les nombreuses spécialités, de composition souvent complexe, entrant 
dans cette catégorie, on peut citer, par exemple, celles à base de KCPA, MCPP, Dicamba, 
Pichlorame ou TBA. Certaines espèces, avoines d’hiver et seiglè notamment , ne suppor- 
tent pas les formulations utilisées sur le blé tendre d’hiver. Pour ces cultures, il 

sera bon de vérifier sur la notice du fournisseur quelles sont leurs possibilités 
d’utilisation. 

“ pouvant être appliqués à partir de la montaison : 

La plupart des herbicides contenant du 2 - 4 D doivent être appliqués après 
le début de la montaison et avant le gonflement. Ceux-ci permettent d’agir efficacement 
sur chardons et liserons. 


Ces informations ne constituent qu’un guide. Elles ne doivent pas dispenser 
l’agri^lteur d’un complément d’ information concernant les conditions d’emploi, les 
variétés et les espèces sensibles et qu’il pourra trouver dans la notice fournie par 
le fabricant. 


L’Ingénieur en Chef d’Agronomie 
Chef de la Circonscription phytosanitaire 

"CENTRE" 


G, BENAS 



